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Se = TERMES

Ceux qui prêchent l'entente entre Îles hommes seront mieux « entendus » quand fs

donneront l'exemple de l'entente entre eux au lieu de créer des sectes con:urrentes.

Pour que s’'éveillent

les Consciences

Adhérer à la Vie pour
“ être

”

Percevoir la Réalité en soi-même et en

chaque être ou chose, c'est mettre fin à

toutes les illusions savamuent entretcnues

par un mental habile à les justifier et à

leur donner l'apparence de la vérité.

Chacun:de nous connaît, au cours de

son existence, de nombreuses déceptions
et souvent, pour ne pas dire toujours,
accusé :le « non-moi » d'en être la cause.

:. + -=“La déception suit l'iflnsion comme ‘une

ombre, et nous ne cessons pas de cultiver,
de magnifiques illusio

Notre difficulté de penser es! lunique
responsable de ces déceptions parce qu’el-
le estise en moûvement par une avidité

de posséder, d'acquérir, de manifestations

les plus variées et Les plus subtiles. Croire

que lé bonheur résulte de possessions ou

d'un attachement égocentrique à une per-

sonne, à des objets ou à un idéal, est une

de ces nombreuses illusions. La déception
vient inévitablement car la Vie est change-
mént. mouvement, et renverse nos struc-

tures personnelles les mieux établies ; elle

‘bousculenos fixations idéologiques et émo-

tionnelles, Ce n’est pas la Vie qui, en soi,
est décevante; c'est nous qui nous nous

décevons nous-mêmes parce que nous ne

la comprenons pas; C’est nous qui n’adhé-

rons pas totalement à son mouvement éter-

nel, ce mouvement qui engendre toujours
du neuf, de l'inconnu, de l’imprévisible,
que nous refusons parce qu'attachés à un

‘passé qui n’est plus que souvenirs. Et Le

conflit éclate entre le « moi », qui n’est que
mémoires accumulées, et la Vie, neuve à

chaqué instant.

Le présent vivant n'est jamais vécu par
le « moi » dont les pensé:s et les émorions

ne sont que des réactions de ces mémoires

du passé. Vivre avec lucidité ce conflit

constant entre le « moi» et la Vie c’est

comprendre l’aberration mentale dont nous

sommes les inconscientes ct douloureuses

victimes : celles de s’accrocher à ce qui

(suite page 4 colonne 2)

.
tion de l'Humanité tout entière.

Renouveau Spirituel
Notre époque, si misérable en ap-

parence, est. entre toutes, une phase
merveilleuse offerte à la grandeur de
l'homme, à l'infini pouvoir de ré-

demption qu'il porte en lui. C'est

l'époque promise, choisie pour une
renaissance de chaque individu et,
par conséquent, pour une régénéra-

né par l'indifférence des autres.

Que signifie done pratiquement un

renouveau spirituel et qu'exixe-t-il ?

S'agit-il d'un retour à la foi officietie
de nos pères conmes Îles églises le

prétendent ? S'agitil d'un relour à

l'observance des lois d'une morale

érigée par les sociétés humaines el qui
.

accuse une complète faillite ?
De formidables fautes ont été

cum-
;

mis b acc lées d
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de chacun. modifié la qualité de sa conscience,

Le mal s'est trop complèlement
installé ici-bas; le combattre est pres-
que devenu vain, il faut le dépasser.
Il faut le dépasser afin qu'il meure de
lui-même devant notre compréhen-
sion de son inanité foncière, car le
mal n'est qu’une absenec du Bien qui
lui seul est originellement vrai.

Telle est la signification du pro-
chain renouveau spirituel et cela veut
dire qu’il va être demandé aux hom-
mes de « grandir », de s'élever, s'ils
ne veulent pas s’enliser dans les ma-

récages d’une civilisation agonisante.
Ce qui va leur ètre réclamé, c’est de
marcher à la conquête de leur propre
réalité, de leur nature divine, cou-

-quète qui leur permettra de dominer
tous les éléments obscurs qui préci-
pitent la mort de notre vieux monde.

Comment y parviendront-ils ? Par
leur intelligence enfin volontairement
orientée vers le but duquel elle s'était

jusqu'ici constamment délournée. En
d'autres termes, par un eflort soutenu
en vue de la compréhension du Vrai.
L’homme a besoin de revenir en soi

par un travail conscient et Incide et

Pour n'avoir pas voulu être comp-
tables de leur destin personnel, c’est-
à-dire pour avoir été indiflérents

quant à la justesse de leurs actions,
les hommes ont amené l'humanité

qu’ils constituent au destin tragique
que nous connaissons, De cette fla-

grante constatation ils commencent à

s’imprégner et c'est pourquoi l’idée
d'un renouveau spirituel, entrainant
nécessairement un redressement mo-

ral, attire leur attention du fait qu'ils
y découvrent, en dernière analyse, le
seul remède efficace, la seule contri-
bution capable d'aider à la solution
d'une foule de problèmes, tels ceux

de la pacification du monde et d'une
meilleure organisation de la société.

Mais, si indispensable qu’apparais-
se un renouveau spirituel, n'est-il

pas moins nécessaire de savoir ce que
cet événement réclame de la part des
hommes si l’on veut qu'il devienne
la panacée mondiale ? La tragique
situation du monde ne permet pas
que l'appel en faveur d’un tel renou-

veau dégénère en un slogan exploité
par l’opportunisme des uns ou profa- 



doit découvrir, par ses propres

moyens, la réalité qui l’habite. Au-

trefois, les religions, à l'aide de leurs

dogmes ct de Icurs prescriptions
avaient encore le pouvoir de l’aiguil-
ler dans cette découverte, mais de

nos jours, ils n’en est plus ainsi: au-

cune religion, n’a plus assez de puis-
sance pour maintenir un individu. de

facon durable, dans cette possession
de soi.

Le renouveau spirituel appelle donc

une nouvelle synthèse de Flintel-

ligence et de l’âme, un équilibre de

nos pouvoirs spirituels et humains.

L’humanité ne pourra se régénérer
que par le dedans et grâce à une

meilleure orientation de notre intcel-

ligence, .gräce à un approfondis-
sement de nos facultés de compren-
dre. Notre tâche consiste à élever le.

niveau de notre conscience, à trans-

former notre attitude au point de

comyjrendre clairement la Vie totale,
c'est-à-dire non seulement sa matéria-

lisation, mais son esprit. sa divinité.

Il sagit donc d'organiser notre vie

intérieure, car la vie ne doit plus se

disperser en surface ; il est temps d'en

découvrir les véritables profondeurs
et de nous assouplir à sa volonté qui
est la volonté de Dieu.

Comme Luther aimait l’expliquer
en commentant le Pater, la volonté

de Pieu se fait tonjours, même sans

notre prière ; mais ce que nous de-
mandons, c'est que:sa'volonté: se fas-
se par nous. Cela n’est possible que
lorsque l’homme à appris à s’identi-

fier avec son essence véritable, lors-
qu'il à fait de lui une expression
adéquate de l'esprit. C’est pourquoi
l’attiinde spirituelle de l'homme de

bien est avant tout une attitude de
sincérité envers l'esprit qui meut la

- plupart de ses actes.

C'est en nous que l'esprit habite,
c'est par nous que la vie s'exprime,
c'est donc en nous que nous devons
trouver accès à la compréhension de

ce qui n’est pas nous. Se comprendre
pour comprendre les autres et ainsi
les mieux aimer, telle est la base
essentielle, la pierre angulaire du
renouveau spirituel

|

Suzanne MISSET-HOPES

CE QUE JE SUIS.

Je suis un spirituel vivant parce que,
croyant ou bien qu'athée,:-je me comporte
envers tous comme envers moi-même, me

conformanñt ainsi, consciemment ou incons-
ciemment, aux désirs de PEsprit Universel.

Je suis un Citoyen du monde parce que
je considère la planète Terre comme ina
grande et réelle Patrie, ma petite patrie n’en

étantqu'une parcelleinséparable : etj'œuvre
pour l'instauration de la République Ter-
rienne fédérale,

J’œuvre également pour une répartition
équitable de l’Abondance entre tous ses

artisans.

Humain, je suis pour tous les humains et

contre personne..
(Un coopérateur de l'Alliance Universelle)

VERS L'UNION

OUR QUE RÈGNE LA PAIX

SUR LA TERRE

La guerre est l« projection specta-

culaire et sanglante de notre vie quo-

tidienne. Elle n’est que l'expression de

notre état intérieur, un élargissement
de nos actions habituelles.

S'il existe un problème en 'equel fous

les hommes sont impliqués, c’est bien ce-
‘

lui de la guerre.

En vérité, ce problème est l'homme lui-

mème, qu'il soit humble de coudition on

célèbre, gouverné ou Chef d’Etat,. ouvrier

ou. capitaliste. Rejster la responsabilité
d'une guerre sur tel ou tel individu ou

groupement particulier, c'est ne pas voir

la cause fmdamentale de tous les coñflils

humains ; c'est rejeter sa propre reshon-

sabilité, c’est refuser de constater que Pon

est soi-même un facteur de conilits, de

divisions et de guerres en ce monde.

Et chacun de nous est un tel facteur

lorsqu'il est possessif, ambitieux, avide de

biens matériels ou de puissance ; lorsqu'il
est jaloux, envieux, orgueilleux et aspire à

être quelqu: chose de plus que le voisin ;

lorsqu'il s'identifie à une nation, à une

race, à une classe sociale, à un parti poli-
tique, à une secte soi-disant religieuse ; en

un mot, lorstqu'il s’enferme dans son « moi»

- dont les:aglivités:sou futalement. égocen-
triques, donc causes de divisions et de

conflits.

‘Nous entendons souvent dire que leq

+. monde est peuplé de « braves gens », que
tous les peuples veulent la paix, et que ce

n'est qu’une peiile minorité. d'hommes

ambitieux qui sont uniqnement responsa-
bl:s des guerres. Nous ferons remarquer

que ces « braves gens » qui « veulent la

paix » se transforinent lrés facilement en

bellicis'es lorsqu'ils sont soumis à Paction

d'une intensive propagande nationaliste,
raciste, idéologique ou mème « religieu-
se » ; et observation de leur comportement
daus fa vie quotidienne nous révèle fié-

quemment que leur volonté de vivre en

paix avec leurs semblables est bien fra-

gile et.subit de nombreuses détaillances.

Krishnamurii, en son langage simple et

direct, nous met en face de nous-mêmes

“et de notre propre responsabilité lorsqu'il
nous dit : « Ce «jui cause les gucrres, c’est

le désir d’avoir du prestige, du pouvoir,
de largent; et aussi la maladie qui s’ap-

pelle nationalisme, avec le calte des dra-

peaux, et la maladie des religions organi-
sées, avec le culte des dogmes. Si, en tant

qu'individus, vous appartenez à une quel.
conque religion organisée, si vous êtes

avides de puissance, si vous êtes envicux,
vous produirez nécessairement une société

qui aboutira à la destruction. Ainsi dorc,
encore une fois, la situation dépend de

vous et non de vos leaders. »

La conscience que homme a de lui-

même, laqueile se caractérise par un sens

d'isolement et de séparativité, et qui s'i-

Ta pasy

dentilic à des irréalités, est la cause fon-’
daentale de tous les confits entre les
hommes. Tant qu'elle existera, il ne pour-

" avoir de paix durable et véritable
sur la terre.

Le règne du « moi » égocentrique est

celui de l'opposition, de la compétition, de

l'acquisition, de l'exploitation et de l'op-
pression sous toutes leurs formes; celui

de la guerre multiforme et permanente, et

de la destruction. C'est pourquoi ceux qui
peusent supprimer la guerre en agissant
sur ce qu'ils appellent ses causes politiques
et économiques, échouent dans leur entre-

prises. C’est pourquoi la plupart des orga-
nisalions on mouvements pacifistes, mon-

dialistes, idéalistes, sc montrent ineffica-

ces.

À ceux qui penseront que nous exagé-
rons, nous ferons observer que depuis 1945

le nombre de ces groupements ne cesse

d'augmenter, tandis que la situation mon-

diale continue d’empirer et aue les conflits

armés n'ont pas cessé dans le monde

depuis cette date: Corée, Indochine,
Algérie.

Cette prolifération de mouvements pour
la Paix et le Gouvernement Mondial, qui
se concurrencent où sont en désaccord

entre eux sur les moyens’à employer, sont-

ils effectivement des facteurs de paix en

ce monde? — Nous ne lepensons pas, car

délibérément, sauf de très rares exceptions,
ils entendentignorer la cause fondamenta-
le puisque, mauvais médecins, ils ne s-‘at-

chaque être humain est £
alteint: l’égocentrisme. Que l'on ne cher-
che pas ailleurs le cause de l'échec évident
du « pacifisme » et du « mondialisme ».

La Paix, c'est-à-dire l'établissement de

relations harmonieuses et fraternelles en-

tre les hommes, ne s'organise pas à coups
de manifestes ni de campagnes de propa-
gandes. C’est une conquête, une création

de l'Amour ; de l'Amour qui surgit lorsque
toutes les activités du « moi » ont cessé.

Qui, parmi les pacifistes, les mondialistes
et tous les « braves gens » du monde, pos-
Side cet Amour dont nous affirmons ici

qu'il est l'unique moyen de salut pour
notre Humanité terrestre ax bord de l'abi-

me ?.. S'il existait dans le cœur comme
une présence vivante et agissante de tous

les pacifistes, de tous les mondialistes, de
tous les chrétiens et autres croyants du

monde, nous n'aurions pas eu besoin
d'écrire cet article, car la guerre serait déjà
banuie de la terre, et }'Unité Humaine serait

une merveilleuse réalité.

Allez-vous le comprendre, « bonnes vo-

lontés » impuissantes, et vous libérer inté-

rieurement de ce qui vous empéche d'ex-

primer, de vivre. cet Amour créateur d'Har-

monie, de Paix et de Félicité ?.. Allez.vous
enfin prendre conscience du mal qui ronge,
tel un hideux cancer, chaque cellule du

grandcorps de l'Humanité; ce mal qui est

la cause de la condition actuelle de l'hom-

me si misérable, si lamentable; ce mal

qui est la conséquence du refus de vivre

en Dieu ; ce mal dont vous n'êtes pas en-

core libérés?. 



Le but de la vie

Pour beaucoup d'êtres, la vie
n’a d’autre but que de parvenir à se

créer une situation stable, agrémen-
tée d’honneurs et de privilèges. Cer-
fains cherchent par tous les moyens
possibles à réaliser une fortune qui
deviendra la source de leurs plaisirs.
sans même. se rendre compte qu’ils
engendrent sur leur passage limisère
et la haine. Ils ne pensent pas aux

conséquences néfastes qui en décou-
leront ; c’est pourquoi il nous paraît
indispensable de vulgariser les en-

seignements du Maître Allan Kar-
dec :

« Naître, mourir, renaître et pro-
gresser sans cesse ; telle est la loi».

- En effet, la réincarnation explique
tout, nous dirons même qu’elle s’im-

pose. Par les vies successives, nos

passages en ce monde deviennent une

expérience, parfois même une épreu-
ve qui nous permet de réparer les

erreurs du passé,
IL est évident que, pour bon nom-

‘bre. de lecteurs, ces principes sont
.

connus, mais nous pensons qu'il est
utile de nous adresser à ceux qui
cherchent et doutent, pour leur rap-
peler que si l’esprit est immortel, le

corps physique n’est qu’une envelop-
pe, un vêtement de chair qu’il nous.

“*“fautabandonnerà'la fin de‘chaque
“éxistence. Le créateur a voulu que
‘nous naissions tous de la même fa-
çon, par le libre arbitre ; il nous a

laissé le choix de nos actes et denos

pensées. Les multiples différences que
nous relevons dans l’état évolutif
des habitants de ce monde, reposent
donc sur la bonne ou la mauvaise
volonté des ns ou des autreset sur-

tout sur l’âge spirituel, puisque Dieu
crée éternellement. ne

Ceci nous fait penser qu'il est bien
téméraire de juger sévèrement son

. prochain, puisque chaque être a son

propre stade évolutif, que les plus
jeunes « spirituellement », donc les
moins évolués, ont besoin du concours

._ fraternel des plus évolués ; et c’est la

.

loi de solidarité universelle qui s’af-
. firme.

…
AL est toutefois utile d’ajouter que

:

si nous cherchions tous à développer
notre savoir, à nous dévouer pour
ceux qui souffrent, la vie prendrait
une autre forme; elle deviendrait
plus douce, réconfortante et nous

réserverait pour l'au-delà le juste
_.bonheur permis aux âmes de bonne

volonté.

A chaque renaissance, nous appor-
tons le fruit de l’expérience’du passé;
voyez les jeunes prodiges : musiciens,
peintres ou autres qui, dès leur enfan-
ce, dépassent en valeur et en produc-
tions leurs propres professeurs.

Par eux seuls, ils confirment la pré-
existence de l'âme et naturellement la
loi de réincarnation.

VERS L'UNION

Ils prouvent aussi que nous pouvons
nous Souvenir du passé, que les gran-
des valeurs reposent sur les vies an-

térieures, que Dieu est infiniment jus-
te et bon, puisqu'il nous offre l’éterni-
té pour parvenir jusqu'à « Lui ».

La plus belle voie est celle que nous
ouvre la charité, l'amour du prochain,
la bonté. Il est vrai que ces trois ver-
tus se complètent et n’en font qu'une,
qui se résume en ce sens: aimer et
servir Dieu à travers son prochain.

Inutile de convoiter les biens maté-
riels, ils sont éphémères ; seules les
valeurs spirituelles comptent, nous les
.emportons dans l'autre monde. Avec
elles, nous n’avons plus à craindre la
mort, puisqu'elles nous élèvent vers
la perfection, vers Dieu,

(Institut Général des Forces Psy-
chosiques).

L'Unique Réalité
(suite et fin)

Sauras-tu mettre fin aux machina-

tions ténébreuses de ce mental qui,
par orgueil, s’est attribué arbitraire-
ment l'être ? Saurastu comprendre,
par perception directe de son fonc-
tionnement, ses ruses, ses roueries,
son habilité à te duper, à t'illusion-

ner, à te faire danser de joie devant
un prétendu bonheur, alors qu’il
répare ton futur effrondement dans

-

la fosse des déceptions doultoureu-
ses ?.

Ta prétendue liberté est celle de te

lier à une illusion, et ce n’est qu'en
y mettant fin que tu découvriras ce

qu’est la, vraie liberté, celle du Réel

que rien ne conditionne, qui cons-

tamment se renouvelle et qui rempli-
ra ton cœur, si vide, d’un amour em-

brassant toutes choses et fera de toi
un créateur dans la joie d'être à ja-
mais infiniment libre.

11 ne t'est demandé que de
mourir à ton « moi »; rien d'autre.

Comprends-tu maintenant que ta

conscience s'était identifiée jusquà
ce jour à une négation : celle de la
Vie en ce qu’elle a d'essentielle ; la

négation de cet « Unique » qui con-

tient en lui ce que, dans ton igno-
rance mentale, tu appelles « moi et

non-moi ». Cet Unique que tu es au

plus intime de ton être qui est l’Etre

‘infini, éternel, sans commencement

ni fin. Cet Unique en lequel ta cons-

cience s'épanouira, devenant ainsi la
Conscience du Réel, de la Vie en

chaque être, en chaque chose. Ton
isolement se transformera alors en

une Pléñitude immesurable, indes-

criptible, au-delà de tous les mots, et

tu comprendras que la vraie Vie n’est

pas dans les mots mais au-delà de
leurs limitations.

Toi, qui a voulu être « quelque
chese » ou « quelqu’ur », tu seras

vomme rien ; mais dans €e rien jail-
lira la sûre flamme de l'Amour.

Un exempie à suivre

(Extrait d’un appel de personnülités
suisses pour empêcher l'effroyable

guerre atomique)

« Attentifs aux appels des plus
hautes autorités spirituelles du monde
entier et à l'avertissement qu'a fait
solennellement le Docteur Schweitzer,
nous ne-pouvons garder le silence en

face d’une telle perspective. Dénon-
cée par des milliers d'hommes de sci-

ence, la menace d’une guerre atomi-

que se fait chaque jour plus monsirueu-

se. Une répétition d’Hiroshima, qui
‘s'opèrerait nécessairement à l'échelle
mondiale, n'aurait pas pour seule

conséquence de détruire ou de muii-
ler des nations entières. Elle porte-
rait une atteinte irrémédiable à la san-

té des générations futures ; elle con-

damnerait à mort toute espèce de

progrès vers une civilisation moins
inhumaine et plus largement frater-
nelle.

» Nous nous refusons à admettre

que la Suisse en vienne à contribuer
à cette œuvre de folie. Il ne s'agit pas
de céder à une tentation d'idéalisme

utopique, encore moins de caution-
ner un certain défaitisme. Nous som-

mes loin de méconnaitre le péril que
le totalitarisme,en particulier le to-

talitarisme soviétique, fait courir à
l'humanité. Mais nous ne pensons
pas que l’on puisse conjurer celte me-
nace en préparant l’anéantissement
du genre humain. On ne combat pas
la peste en répandant le choléra. À

.J’äge nucléaire, le vrai réalisme con-
siste à s’apercevoir qu'un développe-
ment illimité des armes et des engins
de destruction massive conduit tout

droit les peuples au suicide. La seule
‘

politique’sage est celle qui, ouvrant

la voie à un désarmement graduel,
tait échec aux mirages et aux chanta-

ges d’une « fatalité stratégique » où

se dissimule tout simplement la dé-
mission de l’homme.

‘« La Suisse, de par sa neutralité,
demeure aujourd'hui l'une des rares

nations capables de faire entendre un

appel réellement pacifique. Prenons
conscience de ce privilège en disant
non aux préparatifs de la guerre to-

tale. Notre peuple, ne l'oublions pas.
est dépositaire d’un héritage spirituel
qu'évoquent les noms de Nicolas de
Flue et d'Henri Dunant. Sous pêine
de faillir à sa tradition la plus haute,
il lui appartient maintenant d'accom-

plir un geste décisif. Si nous osons

dire pourquoi nous le faisons, ce ges-
te de clairvoyance et de liberté mili-

tera efficacement contre l’actuelle

psychose de désespoir et pour l’ins-
tauration d’une vraie communauté
internationale.

» Le véritable amour du pays ne

saurait $ÿ'inspirer d’un égoïsme na-

tional'à £ourtes vues.» 



MESSAGE aux lecteurs
:

de ‘’ VERS L'UMION:"

« Combien êtes-vous, lecteurs

de « Vers Union », à vivre réel

lement la spiritualité el à aider

aves efficacité ceux qui.s'e
cent d'éclairer iumanité surles
causes, profondes de ses divi-

sions, deses conflits; deses tour-

ments el de ses souffrances de

toutes natures 7... ,
Cette question, nous vous la

posons avec une ecrtaineangois-
se, car-il nous apparaït clatre-
ment qu'à part quelques-u
nul d'entre vous ne fait rien, à

solument rien,
tures « spiritueiles »,

dans la vie quotidienne, tout ce

qu'implique la spiritualité.
à-dire : se transformer déiHbéré-

ment, avec compréhension, :en

foyers de Vie créatrice à

et de Paix; ce qui signifie:
agir courageusementen cé
de pour cmpèc que l'Hum:

nité, égarée par
.

gieux qui ont. trahi le Chiri

tomber dans l'abime.

Ceci est un autre

ment avant que
l'éclosion d’une « nouvelle

el de nouveaux'cieux 57

Ceux qui refusecront de .sui

ce que leur cons
‘ience.profonde

leur dicte s’exclueront:
mêmes du « Monde de demain »

qui s'édificra sous a an ection
de Celui qui a déclaré,
deux mille ans : « Je reviendrai
parmi, vous pour que s’éliblisse
le Rovaume de Dieu: sur Ha Ter-
re ». ‘

:

Que ceux qui .ont des -oreilles
sachent entendre ce court mes-
sage d’un disciple du Christ...

VERRO.

NN EEE EEE RE EE EE NE"

Si tous le: gars du monde.
Telle est 12

d'action d: l'Alliance Cniv
gion parisienne, dont les 6]

s: naturisme, l’astronomie, la t

service du bien el de l'homme. le secours

aux détresses et'la solidarité intégrale
quel que soil le lieu oùl’on se trouve.

Chalcureuses félicitations à Fanimateur
de cette équipe (dont l'adresse estaulN° Es
de Ja rue de Biévre, à Pa

dévoués colléborateurs,“ainsi quenos bons
vœux de succès complet.

averti

dénominatic de. l'équipe

hnique au

en dehors de léc-

pour o'vre,

ne seproduise
erré

d'eux-

et
rs

‘cette. homme.

©

nous, autour denous,

- divine

.-
essentiellement et dont notre égo n’est que

VERS L'UNION

Pour que s'éveillent …

les Consciences

(suite de la page 1)

n'est plus, à des mémoires ; de s'identifier

à elles au liéu d’adhéret avé © lout notre

‘être intégré à ectte Vie iuerveilleuse la-

quelle, acceptée pleinement toilequ'elle est

el non edmme nous voudrions qu'elle Füt,
nous reuouvellorail à chaque instant et

“nous apportérair une joie a'ètre. uns féliei-

té auprèsde!aquelle “osjoies habituelles

, trüuquées et

Vivre lucidement ce conflit du & meiï s…..

c'est s’éveitler à la cause fou-

damentalé du’ nialheur humain, et €

mettre fin.

avec la Vie

C'est une nouvelle naissance qui se pro-
duit: ceile à la Vie vraie, la Vie sans

«moi», la Vie sans conflit, la Vie qui ne

connail pas l'angoisse de la mort car cel-

le-ci watteint, ne détruit que des formes
impern.anentes ; ‘car la Vie es! étérnelle

L'homme qui adhèreà cette Viie au lieu

érer à ces formes mentales quesont
les cécdos. ct les idéologies, se laisse agir
par Le Vie ;:il'est au-delà des possessions -

au-delà des buts.
-mulüples et divergens que poursuivent Lu

les &‘endormis.» ; au-delà des n

et des morts; du:

‘ fantée
Î

renoncecments
;

;

sances

20rance de soi.

Le passé et le futur n'existent plus pour
A. chaque instant de son j

: existence ;, il est comblé par une
ce » qui jui révèle :

es infinies richesses et

possibilités de
;

réalisation d'elle-“même. L e

rs de ses aclions,

: tout ce qui.est vivant.
Amis lecteurs,

« vivre » cette tence chaotique, décs-
en tourments, en conilits, en

incompréhension ? La Vie pleinière est ‘en

.et sans.clle nous

:
awattendons-nouspour

5

e où

à

misérable selon.
ss ? At-que

salSommes riches ou pauv
tcndons-nous quela Vie
d’ellés-mêmesque nous :

de l'exprimer ?

LE

alaye ces ombres
mms j capables

Démasquons -nous, dénudons--nous ‘jus-
qu'à .ce que nous percevions en nous celte

éalité de la Vie que nous sommes

ombre, celle ombre qui nous:empêche
d’être nous-même la lumière, la seule qui

- pourrait nous guider avec sagesse'et véri-"

té en ce monde ; la seule dont nous pour-

-rions être sûrs et-sur laquelle nous pour-

rions nous appurer sans £rainte d’être

{rom és, dupés, trahis, comme il nous est

déjà arrivé avec ces prétendues « lumiè_
res » extérieures. i

‘est un Fr

. par une libre coopération d'hommes

-.le plus grand nombre p+ ssib.

delét des divinités eñ-

« présen-. .

- sciences libres et libéra

.

an centre de diffusion;

devant cettépossible

Evoillons-nous à ce qui cst vraiment

nous-méme ous en sachant que ce nous

même est aussi celui de tous nos frères
et de tout ce qui a la Vie, le Mouvement

L

et l'Etre.-

Dieu pour eus et chacun pour ses frères

Ce qu'es
i Alliance

Universelle...

L'ALLIANCE UNIVERSELLE (A.U.)
d'Amour Universel constituë

et de femmes œuvrant & dé&'réatisætior
de l'Unité Humaine par l'éveil des
ciences aux Causes p
des divisions et des confliis hun
& leur ‘responsabilité propre da
crise monditie actuelle;

d’une transformation intérieui
fonde permettant l& nai

mains, d'une nouvelle con+cierve:dont:
La note dominante sera 'æbsènce de:
tout.égocentrisme et la fioraisoi d'un
‘amour agissant et efficätve.

‘

L'A.U. n'@ donc pas de éredo parti-

eulier obligatoire, soit religieux, soit
:

politique ou philosophique ;éllese pré

;senfte, non comme une crganisation
déténunt une quelconque ‘pünacée &

È

tous.nos maux, mais üunicuement com:
|

me. urie alliance d’éveills'et d’éveil
leurs, c'est-à-dire une‘altinee de coi

ices ;comme

x travers le

_d'évidences
consciences

monde, d'idées, de faits:
susceptibles d’éveiller le

et de réaliser un rapprochement réel

et spontané de loutes'les lionines volori-
tès en vue de l'abolition détoutes les

barrières et frontières «jui séparent, |

divisentet opposent tes. kommes
L'A.U. est ouverte tous ceux qu “sont”.

‘prêts & agir en ce sens, prêts à diffuser
:

autour d'eux les idées-chac, en les vivant :

eux-mêmes, qüi permettront cet éveil

_des consciences ; & toüs ceux qui pen:

sent.et sentent qu'une ère nouvelle est ‘::

déjér. commencée: -celle de l'humain

libérè de ses chaines séculaires for-
- gées dans un état d’ignorance et d’égo-
centrisme, état qui-apparuait. claire-

ment à tout esprit lucide comme étant
la cause fondamentale de toutes les
divisions et conflits entrelesmembres

|

pourtant indissolublement. liés bidlo-

giquement, psychiquementet -spiri-
tuellement, de la grinde “Famille
Humaine,

|

E RRATUM
Le numéro précédent (N° 4) était .

pour les mois de Juillet et Août, et
non pour les mois Juin ct Juillet

comme il ya été imprir: 1é par erreur.
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